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INTRODUCTION
L’Enseignement Supérieur et la Recherche : locomotive du territoire
L’Enseignement Supérieur et la Recherche (ESR) sont des moteurs nécessaires au territoire métropolitain :
•  moteur d’attractivité : avec 125 000 étudiants, la Métropole Européenne de Lille (MEL) est la troisième 

polarité étudiante française après Paris et Lyon. Territoire d’accueil pour un grand nombre d’étudiants, 
le statut de grande métropole universitaire s’accompagne d’enjeux en matière d’accueil et d’intégration 
de la population étudiante (logement, accompagnement, conditions de vie étudiante, offre culturelle, 
insertion…), de maintien de celle-ci sur le territoire une fois le diplôme acquis, de valorisation de ce statut ;

•  moteur de partenariats et d’innovation : la présence de nombreux acteurs de l’enseignement supérieur et 
de la recherche est une source de dynamisme et de richesse en termes d’innovation ; 

•  moteur économique et sources d’emploi : l’enseignement supérieur et la recherche se positionnent 
comme l’un des premiers employeurs du territoire ;

•  moteur des transformations des territoires : les établissements d’ESR façonnent le territoire, par leurs 
emprises foncières, leurs patrimoines, les flux qu’ils engendrent et les innovations qu’ils impulsent. 

La présence de l’enseignement supérieur est visible dans l’espace public, dans l’aménagement des 
territoires, à travers les lieux qu’il occupe au sein de la métropole. Concentré dans des campus, disséminé 
au sein des villes, plus ou moins intégré dans son environnement, l’enseignement supérieur participe à 
définir le territoire. Comprendre et visualiser son organisation au sein du contexte métropolitain permet 
d’en saisir les besoins et enjeux, d’anticiper les évolutions à venir.

Un engagement de l’Agence autour des diverses composantes de l’enseignement 
supérieur
L’Agence observe, analyse et accompagne la Métropole Européenne de Lille et les acteurs concernés 
dans la prise en compte des enjeux et des évolutions de l’enseignement supérieur et de la recherche sous 
différents angles tels que : 
 • le patrimoine avec notamment la publication « Les lieux du savoir » (2015) ;
 • le poids et l’impact économique (Impact économique de l’ESR, 2018) ;
 • l’insertion et les liens avec la ville (L’Université et la ville, 2020) ;
 •  le logement des étudiants à travers l’animation de l’observatoire métropolitain 
du logement des étudiants créé suite à la publication en 2018 de l’étude 
« Le logement des étudiants dans la métropole lilloise ».

Visualiser l’écosystème de l’enseignement supérieur
Dans le cadre de l’actualisation du Schéma Métropolitain d’En-
seignement Supérieur et de la Recherche (SMESR) de la MEL, 
l’Agence propose un atlas cartographique permettant de 
comprendre l’organisation et la répartition territoriale de l’en-
seignement supérieur et de la recherche. 

À travers des cartographies de contexte présentant 
la démographie étudiante et des focus territoriaux 
mettant en avant l’intégration des campus dans leur 
écosystème local, ce document propose une vision 
synthétique de l’ESR dans la métropole lilloise. Il a 
été réalisé en collaboration avec la MEL, l’Université 
de Lille et la fédération de l’Université Catholique 
de Lille.
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1.  UNE MÉTROPOLE UNIVERSITAIRE 
AU CŒUR DE L’EUROPE

125 000 étudiants dans la MEL
235 000 inscrits dans les Hauts-de-France

MEL : 3ème métropole universitaire de France
Hauts-de-France : 4ème région universitaire de France

6 pôles d’ESR au sein de la MEL
58 sites d’enseignement supérieur dans la région

17 écoles membres de la CRGE* dans la MEL
24 situées dans la Région

*Conférence Régionale des Grandes Écoles

UNE MÉTROPOLE UNIVERSITAIRE 
DANS UNE RÉGION UNIVERSITAIRE

UNE MÉTROPOLE CONNECTÉE AU CŒUR DE L’EUROPE

Sources : Ministère de l’enseignement supérieur et de la recherche, MEL, CRGE, ADULM.

67 km de frontière 
avec la Belgique

1h00 de Paris 
35 minutes de Bruxelles 

1h20 de Londres 
2h35 de Cologne 

2h40 d’Amsterdam
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Cette carte permet de rendre compte de la répartition géographique des 124 764 étudiants inscrits à la rentrée 2020-2021 
dans un établissement d’enseignement supérieur situé au sein de la MEL. Les effectifs étudiants sont localisés en fonc-
tion de la commune mentionnée dans l’adresse de l’établissement ou de la composante d’inscription. Ainsi, par exemple, 
si le site de l’EDHEC se situe sur le territoire de la ville de Croix, les effectifs étudiants sont rattachés à la commune dans 
laquelle se trouve le siège administratif de l’établissement : Roubaix.

Les cartes de la première partie de cette étude ont été réalisées avec la même méthodologie.

1.  RÉPARTITION DES 
EFFECTIFS ÉTUDIANTS  
EN FONCTION DU LIEU 
D’INSCRIPTION

Une forte polarisation de 
l’enseignement supérieur, reflet 
d’une métropole polycentrique
Près de 125 000 étudiants étaient inscrits à la rentrée 2020-
2021 dans un établissement d’enseignement supérieur situé 
au sein de la Métropole Européenne de Lille. Cet effectif étu-
diant ne cesse de croître, avec une hausse de plus de 25% 
constatée ces dix dernières années. 

La répartition territoriale des étudiants par rapport au lieu 
d’inscription montre une très forte polarisation autour de deux 
principales communes : Lille et Villeneuve d’Ascq. Deux pôles 
secondaires apparaissent également : Loos et Roubaix. Le 
pôle de Roubaix connait ces dix dernières années un accrois-
sement très important du nombre d’étudiants accueillis. En 
effet, les effectifs étudiants roubaisiens ont été multipliés par 
deux ces 10 dernières années concentrant désormais plus de 
10 000 étudiants.

Ronchin et Tourcoing accueillant respectivement 2 500 et 
3 000 étudiants se situent à une échelle intermédiaire en 
matière d’effectifs étudiants. 

Les neuf autres communes du territoire concernées par l’ac-
cueil d’étudiants comptent moins de 1 000 étudiants inscrits 
chacune.

Cette répartition fortement polarisée montre néanmoins qu’il 
existe une présence étudiante en dehors des grands pôles 
urbains et universitaires de la métropole.

CHIFFRES CLÉS

124 764 étudiants
inscrits dans un établissement 

d’enseignement supérieur 
au sein de la MEL (2020-2021)

15 communes
accueillent des étudiants 

de l’enseignement supérieur

94% des effectifs concentrés 
au sein de 4 grands pôles

Lille (43%), Villeneuve d’Ascq (31%), 
Roubaix (10%) et Loos (10%)

Source : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche.

MÉTHODOLOGIE ET SOURCES

12 - Atlas métropolitain de l’Enseignement Supérieur, de la Recherche et de l’Innovation 



NOMBRE D’ÉTUDIANTS INSCRITS À LA RENTRÉE 2020

Atlas métropolitain de l’Enseignement Supérieur, de la Recherche et de l’Innovation - 13



CHIFFRES CLÉS

57% d’étudiantes / 43% d’étudiants
inscrits dans un établissement 

d’enseignement supérieur au sein 
de la métropole lilloise (2020-2021)

•  91% d’étudiantes  
à Mons-en-Barœul

•  79% d’étudiantes  
à Saint-André-Lez-Lille

une surreprésentation 
des femmes

•  66% d’étudiants 
à Ronchin

•  83% d’étudiants 
à Haubourdin

une surreprésentation 
des hommes

DES DISPARITÉS AU SEIN DES COMMUNES

2.  RÉPARTITION DES 
EFFECTIFS ÉTUDIANTS 
PAR GENRE

Une répartition géographique 
qui montre des filières 
d’enseignement encore 
fortement genrées
L’analyse genrée des effectifs étudiants au sein du territoire 
montre une légère surreprésentation féminine. Cette présence 
plus importante des femmes dans l’enseignement supérieur 
suit le constat national, puisque, si 57% des effectifs étudiants 
de la MEL sont des femmes, ce chiffre est de 56% en France. 
Cette surreprésentation féminine dans l’enseignement supé-
rieur s’explique par la présence plus forte des filles dans les fi-
lières préparant un baccalauréat général et un taux de réussite 
plus élevé à cet examen. 

Certaines communes présentent des répartitions hommes 
/ femmes plus inégales. C’est notamment le cas des com-
munes ayant une forte spécialisation autour de la médecine 
ou du paramédical qui attirent une population très féminine, 
comme Loos, mais également Mons-en-Barœul, Saint-André-
Lez-Lille, Wasquehal ou La Madeleine qui accueillent toutes un 
institut de formation aux soins infirmiers (IFSI). 

À l’inverse, Ronchin, Beaucamps-Ligny et Haubourdin se dis-
tinguent avec une surreprésentation masculine au sein des ef-
fectifs étudiants, respectivement 66%, 68% et 83% d’hommes. 
Ces communes accueillent peu d’établissements et proposent 
des formations tournées autour du sport, des matériaux, de 
la technologie ou des sciences, formations où la population 
masculine est surreprésentée.

Les grands pôles universitaires observent une répartition par 
genre plus représentative de la moyenne métropolitaine. Ces 
pôles offrent une diversité de formations qui contribue à cet 
équilibre. Il est néanmoins probable de retrouver des répar-
titions par genre déséquilibrées, entre les différentes forma-
tions proposées au sein d’une même commune voire d’un 
même établissement.

Source : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche.
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CHIFFRES CLÉS

3.  RÉPARTITION DES 
EFFECTIFS ÉTUDIANTS  
PAR CATÉGORIE 
D’ÉTABLISSEMENTS 
PUBLICS / PRIVÉS

Le poids important 
de l’enseignement privé : 
une spécificité métropolitaine 
L’importance de l’enseignement privé dans l’enseignement 
supérieur est une des spécificités de la métropole lilloise. En 
effet, 32% des étudiants sont inscrits dans un établissement 
privé au sein de la MEL, contre 21% à l’échelle nationale. 

Cette spécificité est en grande partie liée à la présence de la 
fédération de l’Université Catholique de Lille qui rassemble 
plus de 38 500 étudiants au sein notamment des 5 facultés 
de l’Institut Catholique de Lille et de nombreuses écoles et 
instituts associés. Parmi ces 38 500 étudiants, 30 000 sont 
inscrits dans la Métropole Européenne de Lille, dont 23 000 au 
sein du quartier Vauban. Ainsi, à Lille, où la présence de la fé-
dération de l’Université Catholique de Lille est la plus marquée, 
58% des étudiants sont inscrits dans un établissement privé.

L’enseignement privé de la métropole se distingue, car il est 
dominé par les établissements d’enseignement supérieur 
privé d’intérêt général (EESPIG) : Skema, l’ESJ, et cinq établis-
sements membres de la fédération de l’Université Catholique 
de Lille : l’IESEG, JUNIA, l’EDHEC, l’ICAM et l’Institut Catholique 
de Lille.

À l’inverse, l’enseignement public est largement représenté 
dans d’autres secteurs. C’est le cas de Villeneuve d’Ascq qui 
accueille deux grands campus de l’Université de Lille, Pont-de-
Bois et la Cité Scientifique. 99% des étudiants y sont inscrits 
dans un établissement public. La présence de l’Université de 
Lille est également fortement visible à Loos ou à Ronchin. 

2 communes 
ne proposent que des formations 

dans le secteur privé

6 communes
n’accueillent que des établissements 

publics

7 établissements d’enseignement 
supérieur privé d’intérêt général

1/3 des étudiants
inscrits dans un établissement privé, 

dont plus de 30 000 à Lille

Source : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche.
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CHIFFRES CLÉS

4.   RÉPARTITION DES 
EFFECTIFS ÉTUDIANTS 
PAR CATÉGORIE 
DE FORMATION

Des pôles d’enseignement 
qui offrent une diversité de types 
de formation
Cette répartition met en avant la diversité des formations pro-
posées au sein des grands pôles d’enseignement à l’image de 
Lille et Roubaix où tous les types de formations sont présents. 
La situation est plus nuancée pour Villeneuve d’Ascq, Loos ou 
Ronchin, largement tournées vers la formation universitaire. 
Si cette présence très importante de l’Université de Lille est sy-
nonyme d’une forte spécialisation à Ronchin autour du sport, 
ou à Loos autour du médical, ce n’est pas le cas à Villeneuve 
d’Ascq, dont l’offre thématique au sein des campus universi-
taires est très variée. 

Les formations dispensées dans ces grands pôles d’enseigne-
ment supérieur, qu’elles soient universitaires ou proposées 
par une école, ont un rayonnement régional voire national. 
C’est par exemple le cas de la faculté de médecine, des écoles 
d’ingénieurs ou des formations autour des arts, de la mode, du 
textile ou de l’image proposées à Roubaix. Ces établissements 
attirent des étudiants non locaux, dont les besoins en termes 
de logement, d’accompagnement, d’insertion sont à prendre 
en compte.

À l’inverse, les communes de plus petites tailles accueillant 
moins d’étudiants, comptent logiquement moins d’établisse-
ments et une plus grande spécialisation. Les formations pro-
posées au sein de ces communes sont de plus courtes durées 
(2 ans pour les BTS par exemple) et ont un recrutement plutôt 
local. 

Source : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche.

70 000 étudiants
en formation universitaire, 

soit 57% des étudiants

7 communes
concernées par un seul type de formation

Écoles d’art et de culture : toutes formations d’ensei-
gnement supérieur de ces écoles, y compris les écoles 
supérieures d’architecture, de journalisme et de commu-
nication.

Sections de techniciens supérieurs (STS) et assimilés : 
élèves en formations post-baccalauréat assimilées aux 
STS préparant un diplôme de type BTS, classes de mise 
à niveau BTS dans les établissements publics et privés.

Universités : inscriptions principales en universités 
comprenant la formation continue diplômante, par al-
ternance, diplômes universitaires, DUT, DAEU, enseigne-
ment à distance et formations d’ingénieurs.

Autres formation ingénieurs : inscriptions principales 
dans les formations d’ingénieurs de 17 écoles d’ingé-
nieurs rattachées à une université, des écoles publiques 
(Écoles centrales hors Paris, INSA et autres), ou dans les 
formations d’ingénieurs des écoles d’ingénieurs privées.

APPROFONDIR LA LÉGENDE
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CHIFFRES CLÉS

1.  RÉPARTITION 
GÉOGRAPHIQUE PAR 
TYPE D’ÉTABLISSEMENTS 
D’ENSEIGNEMENT 
SUPÉRIEUR

Un nombre significatif 
de formations proposées 
au sein des lycées
La répartition géographique des établissements proposant 
au moins une formation accessible via Parcoursup en 2022-
2023 montre, en miroir à la répartition des effectifs étudiants, 
une concentration des établissements autour des grands 
pôles d’enseignement supérieur : Lille, Villeneuve d’Ascq, 
Roubaix / Tourcoing. 

L’analyse par offre de formation permet de valoriser le 
nombre important et varié de formations proposées, des 
établissements du secondaire. En effet, les lycées sont les 
établissements qui disposent sur le territoire de l’offre la plus 
importante en matière de formations accessibles après le 
baccalauréat. La répartition des formations au sein des diffé-
rents types d’établissements est la suivante :
 •  37 lycées proposant près de 250 formations et une présence 
généralisée sur le territoire ;

 •  53 écoles ou instituts proposant 120 formations et fortement 
concentrés dans le centre lillois ;

 •  9 centres de formation proposant 24  formations, 
principalement en périphérie du cœur métropolitain ;

 •  2 grands établissements universitaires, l’Université de Lille 
et l’Institut Catholique de Lille proposant 196 formations 
directement accessibles après le baccalauréat et des 
implantations multiples au sein de la métropole.

592 formations
accessibles via Parcoursup

42% des formations proposées
dépendent d’un lycée

Source : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche.

122 établissements
de l’enseignement supérieur

Cette carte permet de rendre compte de la répartition géographique des établissements d’enseignement supérieur de la 
métropole lilloise en fonction des différentes catégories d’établissement. Seuls les établissements proposant au moins 
une formation accessible via Parcoursup sont représentés. Le nombre de formations proposées par chaque établisse-
ment ne tient compte que des formations accessibles via Parcoursup. L’ensemble des formations de type Master en sont 
ainsi exclues. Les données traitées reflètent les formations recensées à la rentrée 2022-2023. 

MÉTHODOLOGIE ET SOURCES

Établissements universitaires : établissements publics 
(Université de Lille) ou privés (Institut Catholique de Lille) 
proposant des formations universitaires (licences, for-
mations en santé, BUT ex. DUT).

Lycées : ensemble des établissements d’enseignement 
secondaire proposant au moins une formation acces-
sible via parcoursup. Il s’agit le plus souvent de forma-
tions de type BTS ou classes préparatoires aux grandes 
écoles.

Écoles ou instituts spécialisés : ensemble des établis-
sements publics ou privés qui regroupent les écoles 
(grandes écoles, commerce, ingénieurs, art…), les insti-
tuts du médical et paramédical (IFSI notamment).

Centres de formation : Centres de formation des appren-
tis (CFA) qui proposent des formations d’enseignement 
supérieur de type BTS.

APPROFONDIR LA LÉGENDE
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2.  RÉPARTITION 
GÉOGRAPHIQUE 
DES PRINCIPAUX PÔLES 
DE L’ENSEIGNEMENT 
SUPÉRIEUR

Les grands pôles d’ESR 
de la métropole
Les sites d’enseignement supérieur de la MEL sont répartis 
au sein de six grands pôles qui structurent et façonnent le 
territoire. Ces pôles se caractérisent par un accueil important 
d’étudiants et par la présence d’un écosystème tourné vers 
l’ESR, offrant des espaces dédiés à la fois à l’enseignement, à 
la recherche et à la vie étudiante (logements étudiants notam-
ment). Chacun de ces pôles présentent néanmoins des spé-
cificités, en termes d’aménagement, d’organisation, d’acteurs, 
d’insertion urbaine, d’accessibilité... 

Ils s’insèrent parfois dans des campus au sens propre du 
terme, c’est-à-dire dans des espaces restreints, délimités, 
situés hors des villes et entièrement dédiés à cette fonction. 
Les campus de Pont-de-Bois et de la Cité Scientifique de Ville-
neuve d’Ascq sont ceux qui s’approchent le plus de cette défi-
nition de campus à l’américaine. 

Les pôles d’ESR de la métropole s’insèrent également dans 
des secteurs urbains denses, en cœur de ville, sans limite pro-
prement définie entre établissements universitaires et reste 
de la ville. C’est par exemple le cas du secteur lillois de Vauban 
ou du secteur Est de Lille comprenant les quartiers du centre, 
de Moulins et la commune de Ronchin. 

D’autres configurations sont également observables à l’image 
du pôle hospitalo-universitaire implanté au cœur d’un site 
dédié à la médecine incluant enseignement, recherche, soin 
et entreprenariat. Le pôle du Versant Nord-Est, en plein déve-
loppement, présente une territorialisation encore différente 
avec des implantations disséminées de manière plus éparses 
au sein du territoire, alliant implantations récentes dans des 
petits campus et insertion ancienne dans des bâtiments his-
toriques.

Afin de mieux comprendre ces spécificités et les enjeux d’in-
sertion urbaine associés, chaque pôle fait l’objet d’une car-
tographie détaillée. Ainsi, tous les sites ou établissements 
d’enseignement supérieur de la métropole ne sont pas repré-
sentés sous cette forme. Seuls les six pôles universitaires tels 
que définis précédemment font l’objet d’un zoom cartogra-
phique. Ces choix méthodologiques expliquent que certains 
établissements bien que pleinement acteurs de l’ESR, ne fi-
gurent pas sur les focus proposés à l’image de Skema ou de 
l’EDHEC. 

Deux acteurs universitaires 
majeurs de l’ESR 
sur la métropole
L’ESR au sein de la MEL est marqué par deux grands acteurs 
universitaires, comptant parmi les universités françaises ac-
cueillant le plus grand nombre d’étudiants : l’Université de Lille 
et la fédération de l’Université Catholique de Lille. Ces deux 
établissements accueillent plus 90% des étudiants inscrits 
dans la MEL et regroupent plusieurs établissements, écoles, 
instituts, facultés.

LES DEUX PRINCIPAUX ACTEURS DE L’ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR DE LA MEL

Établisement public expérimental
de l’université de Lille

Fédération de l’Université 
Catholique de Lille

76 000 étudiants 38 500 étudiants

7 FACULTÉS
Faculté des humanités (Fhuma)
Faculté des langues, cultures et sociétés (FLCS)
Faculté de psychologie, sciences de l’éducation et de la formation (PsySEF)
Faculté des sciences de la santé et du sport (UFR3S)
Faculté des sciences économiques, sociales et des territoires (Fasest)
Faculté des sciences et technologies (FST)
Faculté des sciences juridiques, politiques et sociales (FSJPS)

10 ÉCOLES
EDHEC
ESPAS
ESTICE
ICAM
JUNIA
IESEG

LE SOIN
Groupement des 
hôpitaux de l’institut 
catholique de Lille
Féron-Vrau (5 EHPAD)
Institut Étienne 
Leclercq

LES SERVICES
Tech Scop
ALL
Aumônerie
FEUCL
Maison accueil handicap
Bibliothèque universitaire
Fondation de la Catho de Lille

L’INSTITUT CATHOLIQUE
DE LILLE (ICL) - 5 FACULTÉS
ISEA
EDN
ESPOL
USCHOOL
Pôle IIID
ISL-IU2S

8 INSTITUTS ET ÉCOLES
Institut d’études politiques* (Sciences Po Lille)
Institut national supérieur du professorat et de l’éducation (Inspé)
Institut universitaire de technologie (IUT de Lille)
IAE Lille University School of Management
Polytech Lille Université de Lille
École nationale supérieure d’architecture et de paysage de Lille* (ENSAPL)
École nationale supérieure des arts et industries textiles* (ENSAIT)
École supérieur de journalisme de Lille* (ESJ Lille)
*Établissements composantes

IFP
IKPO
ISTC
IJTM

7 lycées associés

Faculté de droit
Faculté de gestion, économie
& sciences
Faculté de lettres
& sciences humaines
Faculté de médecine, maïeutique, 
sciences de la santé
Faculté de théologie
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SUR LES UNIVERSITÉS 
ET LEURS CAMPUS



CHIFFRES CLÉS

1.  SECTEUR VILLENEUVE 
D’ASCQ - SUD

Campus Cité scientifique
Inauguré en 1964, sur un espace de 135 hectares, le campus 
de la Cité scientifique accueille aujourd’hui plus de 18 000 étu-
diants de l’Université de Lille, soit près de la moitié des effec-
tifs étudiants de Villeneuve d’Ascq. 

Un campus complet alliant enseignement, 
recherche et vie étudiante
Il s’agit d’un campus qui abrite une offre complète à desti-
nation des étudiants : des espaces dédiés à la formation, à 
la recherche, mais aussi à la vie étudiante : learning center 
(LILLIAD), nombreuses résidences du Crous et privées, res-
taurants universitaires, équipements sportifs, services dédiés 
à la vie étudiante (santé, vie associative…). La superficie du 
campus permet de conserver des espaces non bâtis très im-
portants et d’assurer une desserte au sein du campus univer-
sitaire.

Si le site est essentiellement marqué par la présence de 
l’Université de Lille, d’autres établissements d’enseignement 
supérieur sont implantés au sein du campus à l’image des 
écoles d’ingénieurs Centrale Lille, de l’Institut Mines-Telecom. 
Le campus se distingue également par une concentration im-
portante d’organismes de recherche (Inria, Université Gustave 
Eiffel, CNRS...), d’équipes et de plateformes de recherche. 
Ainsi, 37 des 50 plateformes labellisées par l’Université de Lille 
(UDL) sont localisées à la Cité scientifique ou la Haute-Borne ; 
tout comme 24 unités de recherche sur les 64 de l’UDL, dont 
IEMN, CRIStAL, LEM, TVES, CLERSE...

Une insertion urbaine complexe 
Le campus bénéficie de nombreux atouts sur lesquels s’ap-
puyer pour son développement et son intégration dans l’éco-
système local : une bonne accessibilité en transports en 
commun (deux stations de métro de la ligne 1) et via les in-
frastructures routières, ainsi qu’une proximité immédiate de 
parcs d’activités comme la Haute Borne, qui accueillent des 
entreprises et centres de recherche de renom (INRIA, Bon-
duelle, Météo France…). Néanmoins, la présence de ces parcs 
d’activités, de nombreux axes routiers et d’un quartier d’habitat 
individuel au nord complexifie l’intégration urbaine de ce site 
et l’interconnexion avec son environnement immédiat. Ceci 
d’autant plus que l’offre en mobilité douce reste restreinte, les 
seules stations V’Lille étant situées en dehors du campus.

Sources : Université de Lille, ADULM.

18 000 étudiants
de l’Université de Lille 

37 plateformes
et 24 unités de recherche

labellisées par l’UDL

7 résidences étudiantes du Crous

2 stations de métro
au cœur du campus
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2.  SECTEUR VILLENEUVE 
D’ASCQ - OUEST

Campus Pont-de-Bois
Inauguré en 1974, dix ans après le campus de la Cité scienti-
fique, dans un espace de 22 hectares, le campus de Pont-de-
Bois à Villeneuve d’Ascq accueille plus de 17 000 étudiants 
de l‘Université de Lille inscrits principalement dans des forma-
tions liées aux lettres et aux sciences humaines et sociales. 

Un campus dense au cœur d’un quartier d’habitat 
dense
Le campus est inséré au cœur du quartier Pont-de-Bois de 
Villeneuve d’Ascq, quartier composé à 98% d’habitat social 
construit dans les années 1970 et desservi par la station de 
métro du même nom. De nombreux bus et plusieurs stations 
de V’Lille desservent également le site bien que les itinéraires 
cyclables restent à optimiser.

Le campus est structuré dans un espace densément bâti 
autour de bâtiments universitaires dédiés à l’enseignement, 
la recherche et l’administration, d’un restaurant universitaire 
du Crous et d’une bibliothèque universitaire actuellement en 
cours de rénovation. Il est complété par un grand parc circu-
laire, espace investi par les étudiants. Le site est également 
doté d’un grand nombre de services aux étudiants : centre de 
santé, bureau de vie étudiante, crèche, cinéma d’art et d’essai 
(Kino-ciné)… À proximité du campus sont implantées 5 rési-
dences étudiantes du Crous de Lille pour un total de 1 000 
logements.

Une configuration urbaine qui n’encourage pas à 
la porosité
Si de nombreux services aux étudiants sont proposés au 
sein du site universitaire, l’ouverture du campus sur le quar-
tier demeure relativement faible, les habitants ayant assez 
peu d’intérêt ou d’occasion de se rendre, voire de traverser le 
campus universitaire.

De la même manière, le tissu urbain entourant le campus, 
composé principalement d’habitat collectif dense, avec une 
offre commerciale de proximité peu développée, n’incite pas 
les étudiants à se saisir de l’environnement du campus. Si 
la configuration urbaine semble peu propice à la création de 
liens entre l’université et la ville, d’autres leviers peuvent être 
actionnés afin de stimuler les échanges entre le campus et le 
quartier, les étudiants et les habitants.

CHIFFRES CLÉS

17 000 étudiants
de l’Université de Lille

5 résidences étudiantes du Crous

Sources : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche, ADULM.

ENSAPL et Campus Flers-
Château
Au Sud du campus Pont-de-Bois, à proximité du centre com-
mercial V2, se trouve l’ENSAPL (école nationale supérieure 
d’architecture et de paysage de Lille), établissement-com-
posante de l’Université de Lille qui accueille environ 900 étu-
diants. 

Au Nord du campus et à proximité immédiate de l’INRAE (Ins-
titut national de recherche pour l’agriculture, l’alimentation et 
l’environnement), le site Flers-Château de l’Université de Lille 
accueille plus de 1 500 étudiants au sein de l’INSPE (Institut 
National Supérieur du Professorat de l’Éducation), ainsi que 
plusieurs services de l’Université de Lille (collège doctoral, 
incubateur Créinnov...).

1 station de métro
à proximité du Campus Pont-de-Bois 

et de l’ENSAPL
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Un secteur entre centre et périphérie
Le périphérique crée une séparation physique entre : 
 •  une partie Nord, intégrée au centre urbain lillois et fortement 
desservie en transports en commun via la ligne 2 du métro. 
Elle s’insère dans un tissu urbain dense, multifonctionnel 
(commerces, habitat, services, espaces publics) et en 
mutation (ZAC Saint-Sauveur) ; 

 •  une partie Sud, plus périphérique concentrée autour des 
lycées Faidherbe, Gaston Berger et de la faculté des sciences 
du sport de l’Université de Lille. Les nombreux équipements 
sportifs du site font écho à la proximité immédiate de 
l’association sportive LUC (Lille Université Club) ou du 
BTWIN Village, site de Décathlon dédié au vélo.

3.  SECTEUR LILLE EST - 
RONCHIN

Lille-Centre / Campus Lille-
Moulins / Campus des Sports
Le secteur Est de Lille, qui intègre notamment la ville de 
Ronchin et le quartier lillois de Moulins, quartier historique de 
l’enseignement supérieur, n’est pas un campus universitaire à 
proprement parler, à l’inverse des sites de Villeneuve d’Ascq. 
C’est néanmoins un secteur dynamique en termes d’ensei-
gnement supérieur et de recherche, concentrant un nombre et 
une diversité d’établissements importants et de services aux 
étudiants.

Un secteur riche en diversité d’établissements 
et de formations
L’Université de Lille est fortement présente dans ce secteur à 
travers trois grands sites : 
 •  la faculté des sciences juridiques, politiques et sociales et 
une partie de l’IAE (University School of Management) situés 
à proximité de la porte de Douai ;

 •  la faculté des sciences du sport et de l’éducation physique 
située à Ronchin ;

 •  le siège administratif de l’Université de Lille, situé dans le 
secteur Saint-Sauveur / Centre-ville.

L’Université de Lille est également implantée au sein de ce 
territoire avec deux établissements - composantes : l’École 
supérieure de journalisme de Lille (ESJ) et Sciences Po Lille. 

L’ensemble de ces établissements concentre ainsi 20 000 étu-
diants de l’Université de Lille. 

L’offre de formations portée par les lycées César Baggio, Faid-
herbe et Gaston Berger est également conséquente au sein de 
ce territoire avec plus de 60 formations accessibles via Par-
coursup (BTS et classes préparatoires aux grandes écoles). 
D’autres établissements complètent la diversité de l’offre à 
l’image du campus lillois de l’école nationale supérieure des 
arts et métiers (ENSAM) ou d’établissements privés à voca-
tion lucrative.

Ce secteur bénéficie donc d’une offre plurielle portée à la fois 
par l’enseignement universitaire, les grandes écoles, l’ensei-
gnement privé et les établissements du secondaire. La pré-
sence étudiante est également soutenue par une offre de 
services aux étudiants (restaurants et résidences universi-
taires, infrastructures sportives...).

La recherche est également une force vive de ce territoire à 
travers la présence de l’Institut Pasteur de Lille, de l’ONERA 
(Office national d’études et des recherches aérospatiales) et 
de l’Hôpital Saint-Vincent-de-Paul du groupement des hôpi-
taux de l’Institut Catholique de Lille. 

1 centre hospitalier 
formant des étudiants

Saint-Vincent de Paul (GHICL)

Une pluralité d’établissements 
d’enseignement supérieur

Source : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche.

20 000 étudiants
de l’Université de Lille

2 organismes majeurs 
de la recherche

Institut Pasteur de Lille et l’ONERA
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4.  SECTEUR LILLE SUD - 
LOOS

Site hospitalo-universitaire 
(CHU)
Site d’envergure de 60 hectares dont le chantier initial s’est 
tenu de 1937 à 1958 sous l’impulsion du Professeur Oscar 
Lambret, il est destiné à accueillir « un organisme qui regroupe 
toutes les ressources médicales d’une grande cité et qui en 
même temps puisse être un centre d’enseignement et de mé-
decine ». Le centre hospitalier universitaire (CHU) de Lille est 
aujourd’hui l’un des plus grands campus de santé du Nord de 
l’Europe et le premier employeur de la métropole.

Campus Santé et Eurasanté 

Un site d’excellence en matière de santé
L’enseignement supérieur du campus est porté par les facul-
tés de médecine, de pharmacie, d’odontologie et l’ILIS (faculté 
de l’ingénierie et du management de la santé). Situé dans la 
commune de Loos, le site accueille plus de 10 000 étudiants 
de l’Université de Lille.

Les établissements d’enseignement sont intégrés à un éco-
système entièrement tourné vers la santé : hôpitaux, centres 
et laboratoires de recherche, entreprises et parcs d’activités 
Eurasanté. 

La très forte spécialisation de ce secteur vers la santé et le 
médical lui permet de s’affirmer comme un site d’excellence, 
dynamique et stimulant. Il demeure ainsi attractif pour le dé-
veloppement de services et d’équipements de recherche de 
pointe, en témoigne la présence de l’INSERM, acteur majeur 
de la recherche hospitalo-universitaire, et l’installation récente 
d’Oncolille ou d’EGID, instituts de recherche d’excellence 
dédiés à la cancérologie et au diabète.

Au regard de l’étendue du site, du manque de services et 
de commerces, et d’un besoin croissant de cheminements 
piétons ou cyclistes sécurisants, une étude urbaine et straté-
gique a été récemment lancée par la Métropole Européenne 
de Lille, sur l’ensemble du secteur CHU-Eurasanté, de manière 
à mieux répondre aux attentes des usagers et notamment, 
celles des étudiants, et y favoriser les conditions d’un vrai lieu 
de vie.

Un territoire qui bénéficie d’une forte accessibi-
lité 
Traversé par la ligne 1 du métro et desservi par deux stations, 
le site est également accessible via la liane 2 et une halte 
TER. Des stations V’Lille complètent l’offre de transport de cet 
ensemble. La place des véhicules motorisés reste toutefois 
prédominante, en raison des contraintes liées aux activités 
hospitalières et d’une très forte demande de stationnement 
sur ce secteur, induisant le developpement d’une surface im-
portante de parkings et infrastructures liées, rendant difficile 
la pratique de la marche ou du vélo dans ce secteur pourtant 
bien desservi. Néanmoins, des réflexions sont en cours pour 
optimiser ces espaces. 

Vers une optimisation du foncier
Le site est bordé au sud par un territoire agricole participant 
à l’aire d’alimentation des captages, qui fait l’objet de régle-
mentations, car assurant la qualité de la ressource en eau du 
territoire métropolitain. Ainsi, la consolidation du site appelle 
à un équilibre entre objectifs de développement économique 
et enjeux environnementaux particulièrement forts sur ce ter-
ritoire.

CHIFFRES CLÉS

Sources : CHU Lille, Université de Lille, MEL, ADULM.

10 000 étudiants
de l’Université de Lille

1 site d’Excellence :
Eurasanté (350 Ha)

2 stations de métro

11 hôpitaux
groupés sur le site du CHU

Plus de 60 laboratoires 
de recherche en santé

participant à l’écosystème d’innovation et 
de recherche (Université de Lille, INSERM, 

CNRS, INRIA, Institut Pasteur...)
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5.  SECTEUR LILLE OUEST

Campus Vauban / 
Campus Euratechnologies

Un quartier dynamisé par la présence de la fédé-
ration de l’Université Catholique de Lille
Le quartier Vauban situé dans le centre lillois est profondé-
ment marqué par la présence étudiante à travers l’implanta-
tion de longue date de la fédération de l’Université Catholique 
de Lille. Si quelques autres établissements d’enseignement 
supérieur se sont installés dans ce quartier, le patrimoine de la 
fédération de l’Université Catholique de Lille, dont la construc-
tion a débuté en 1875, est devenu emblématique du secteur et 
un marqueur de l’Université, en témoigne la façade gothique 
de 125 mètres du bâtiment principal.

Hormis quelques sites implantés à Roubaix (Pôle 3D, EDHEC) 
ou à Lille - Bois Blancs / Lomme, la majeure partie des bâ-
timents de la fédération de l’Université Catholique de Lille 
dédiée à l’ESR est répartie le long du boulevard Vauban et de 
ses rues adjacentes. Ce sont donc près de 23 000 des 38 500 
étudiants de la fédération de l’Université Catholique de Lille qui 
fréquentent ce secteur.

La présence de cette fédération est également perceptible à 
travers les nombreux lieux de vie étudiante et services qu’elle 
gère sous l’appellation ALL, tels que le logement avec 20 ré-
sidences étudiantes, ou la restauration distribuant 3 500 
repas / jour.   

Un campus de centre urbain dense
La présence étudiante du quartier s’affirme au-delà des sites 
d’enseigne ment, par une vie commerciale et des services 
tournés vers les étudiants. Implanté en plein cœur de Lille, de 
sa vie économique, commerciale, culturelle, de ses flux et de 
ses habitants, cette implantation nécessite une articulation 
complexe entre volonté d’affirmer la présence étudiante et 
celle d’une ouverture sur la ville. L’enjeu de développement de 
ce site réside dans l’intégration d’une vie étudiante au sein de 
la ville, et non d’un développement en vase clos qui s’effectue-
rait au gré des rythmes et des besoins des étudiants. 

Afin de favoriser l’ouverture vers les habitants, des initiatives 
visant à créer du lien entre l’université et son territoire se déve-
loppent, à l’image du réinvestissement du Palais Rameau par 
l’école d’ingénieur JUNIA, afin d’y développer un démonstra-
teur de l’agriculture et de l’alimentation de demain. La fluidi-
fication et l’apaisement des déplacements grâce à une place 
plus forte des modes de transport doux est également un 
levier mobilisé, afin de favoriser la porosité du quartier et son 
ouverture sur la ville et ses habitants.

Des liens avec le monde économique
Le secteur de Vauban bénéficie d’une implantation stratégique 
entre le centre-ville et les dernières zones d’activités en cœur 
de ville. Sa proximité avec le port de Lille et les rives de la 
Haute Deûle (site d’excellence Euratechnologies), associée à 
la récente implantation du Campus Euratechnologies, permet 
d’envisager un retournement du Campus Vauban, notamment 
face à des secteurs en pleine mutation (RHD2, OAP Boule-
vards Lorraine - Moselle, SDIT...). Cette reconfiguration urbaine 
laisse à présager des coopérations d’acteurs pouvant ouvrir à 
des collaborations possibles avec le monde économique.

CHIFFRES CLÉS

23 000 étudiants de la fédération 
de l’Université Catholique de Lille

inscrits dans le quartier Vauban

20 résidences étudiantes gérées par ALL,
Service de l’Université Catholique de Lille

Sources : Fédération de l’Université Catholique de Lille, ADULM.
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6.  SECTEUR VERSANT 
NORD-EST ROUBAISIEN

Multisites Roubaix

Un territoire attractif pour l’enseignement supé-
rieur
La ville de Roubaix accueille un pôle de 12 000 étudiants. Il 
s’agit de la commune qui connait l’essor du nombre d’étu-
diants le plus important, puisque l’effectif y a doublé ces dix 
dernières années. Cet accroissement du nombre d’étudiants 
est à analyser au regard de la hausse de l’offre de formations 
proposée et de leur capacité d’accueil avec notamment l’ins-
tallation en 2016 du campus Gare de l’Université de Lille ou le 
développement de l’enseignement supérieur sur le site de la 
Plaine Images. Le territoire regroupe plus d’une dizaine d’éta-
blissements proposant près de 70 formations accessibles via 
Parcoursup. 

En parallèle de l’essor de l’effectif étudiant, Roubaix a enre-
gistré une hausse importante du nombre de résidences étu-
diantes, passant de 5 résidences pour 310 places en 2010 à 
18 résidences soit 1 600 places en 2022. De nombreux projets 
sont également en cours afin de répondre à la croissance des 
effectifs étudiants de la commune.

Des formations d’excellence tournées vers l’art 
et le numérique
Ce territoire accueille de nombreuses écoles publiques ou 
privées à la renommée nationale comme l’école de commerce 
EDHEC, les écoles dédiées aux arts textiles et à la mode 
ESAAT, ESMOD et ENSAIT, les écoles du numérique et des 
arts visuels Pôle IIID, ARTFX et Le Fresnoy installées au cœur 
du site d’excellence de la Plaine Images (secteur partagé entre 
les villes de Roubaix et Tourcoing). 

Les formations proposées font écho au tissu économique du 
territoire avec une présence ancienne d’entreprises dédiées 
à l’industrie textile à l’image de La Redoute et l’arrivée plus 
récente d’entreprises de pointe en matière d’arts visuels et de 
numérique, telle que Blanchemaille et ses starts-ups, en lien 
avec l’IAE.

Des liens étroits entre territoire et établissements
L’enseignement supérieur du territoire s’affirme à la fois à 
travers des campus modernes tels que le campus Gare ou le 
secteur de la Plaine Images dans lesquels se côtoient lieux 
d’enseignement, logements étudiants, espaces dédiés à la 
vie étudiante, et des implantations anciennes disséminées 
au sein de la ville dans des bâtiments parfois historiques à 
l’image de l’ENSAIT. Les établissements d’enseignement su-
périeur sont un moteur dans l’animation du territoire Nord-Est 
en participant par exemple à la nuit des Arts de Roubaix, avec 
le marché des modes et du design, et de la vie culturelle du 
territoire métropolitain.

Ces sites multiples roubaisiens évoluent au sein du versant 
Nord-Est de la métropole dans lequel la dynamique en faveur 
de l’ESR est également portée par l’EDHEC et par les établisse-
ments présents au sein de la commune de Tourcoing, à proxi-
mité immédiate.

12 000 étudiants

Près de 20 résidences étudiantes

Effectif étudiant multiplié par 2 
en 10 ans

Sources : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche, ADULM.
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7.  SECTEUR VERSANT 
NORD-EST 
TOURQUENNOIS

Multisites Tourcoing
Avec près de 100 000 habitants, la ville de Tourcoing est la 
deuxième commune la plus peuplée de la MEL et la troisième 
commune la plus peuplée des Hauts-de-France après Lille et 
Amiens.

Un ancrage modeste de l’enseignement supérieur
Contrairement aux autres communes fortement peuplées de 
la MEL ou de la région, Tourcoing possède une présence étu-
diante relativement faible. À la rentrée 2020, moins de 3 000 
étudiants étaient inscrits dans la commune, essentiellement 
dans des filières courtes de type BTS ou BUT proposées par 
les lycées, centres de formation ou l’IUT de l’Université de Lille, 
implantés de manière éparse au sein de la ville. L’accroisse-
ment du nombre d’étudiants constaté à l’échelle métropoli-
taine ne se reflète pas sur le territoire tourquennois où l’effectif 
étudiant n’a pas évolué ces dix dernières années.

Vers un développement au sud de la ville
Il est néanmoins nécessaire de souligner la dynamique en 
cours en matière de développement de l’ESR sur le site de la 
Plaine Images, site implanté à la fois sur les communes de 
Roubaix et de Tourcoing. Ainsi, le nouveau campus de l’école 
ARTFX se situe pour la partie dédiée à l’enseignement sur le 
territoire tourquennois et la résidence qui est attachée sur le 
territoire roubaisien. L’essor de l’enseignement supérieur au 
sein de ce secteur pourrait offrir à la ville de Tourcoing un 
nouveau moteur d’attractivité. D’autant plus, certains acteurs 
de la création artistique de renomée nationale, voire interna-
tionale, comme le Fresnoy ou l’Institut du Monde Arabe, et qui 
participent au pôle Image/Création de Roubaix-Tourcoing, se 
situent sur ce territoire, tout comme l’École Supérieure d’Art. 
Ce pôle Image/Création sera notamment conforté par les 
futurs Studios de l’Union, méga-structure de tournage sur 5 
hectares issus de la transformation de l’actuelle friche Cauliez, 
faisant suite à l’appel à projets « Grande fabrique d’image ».

Des services aux étudiants présents
La commune dispose de deux résidences étudiantes, toutes 
deux gérées par le Crous : la résidence Sainte Barbe de 20 
logements et la résidence Tilleuls de 112 logements. Elle offre 
également un lieu d’accueil, d’information et d’orientation spé-
cifiquement dédié aux jeunes de moins de 30 ans dont les étu-
diants : la Station, maison de la jeunesse et de l’étudiant.

L’école nationale des Douanes : un marqueur de 
la formation à Tourcoing
Depuis 2003, Tourcoing accueille également l’école nationale 
des Douanes dont les effectifs d’inspecteurs-élèves ou de 
stagiaires en formation continue ne sont pas comptabilisés 
dans les effectifs étudiants relevant de l’enseignement supé-
rieur. L’école possède également une résidence pouvant loger 
180 élèves.

3 000 étudiants

132 logements
proposés par le Crous

Près de 100 000 habitants

Sources : Ministère de l’enseignement supérieur 
et de la recherche, ADULM.
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La métropole lilloise, troisième pôle universitaire de France, concentre une diversité 
d’établissements d’enseignement supérieur : universités, grandes écoles, lycées, 
centres de formation, qui offrent aux 125 000 étudiants des formations dans une 
multitude de domaines. 

Elle bénéficie également d’un écosystème local favorable et dynamique pour 
l’insertion des étudiants sur le territoire. Elle accueille notamment des instituts 
et organismes de recherche de pointe et 5 sites d’excellence : Eurasanté, 
Euratechnologies, Plaine Images, Euralimentaire, Euramaterials. Elle dispose 
également d’un tissu économique marqué par la présence de nombreuses 
entreprises françaises et internationales faisant de la métropole, le pôle concentrant 
le plus de sièges sociaux de France après Paris.

L’aménagement des sites universitaires, reflet des enjeux des territoires
L’organisation et l’aménagement des établissements reflètent les évolutions et l’histoire du territoire. De 
l’installation ancienne des premiers établissements en centre de Lille dès le 19ème siècle au réinvestisse-
ment dans les années 1990 des anciens sites industriels, en passant par le développement de grands 
campus à l’extérieur de la ville dans les années 1960, l’évolution de l’enseignement supérieur a marqué 
l’aménagement de la métropole. 

Les acteurs de l’ESR demeurent des moteurs ou des accélérateurs d’innovation en matière d’aménagement 
et de construction pour répondre aux enjeux de demain, à l’image du bâtiment Rizomm de la fédération de 
l’Université Catholique de Lille, bâtiment intelligent peu énergivore, autoproducteur et autoconsommateur 
d’électricité, ou la restructuration lourde de la bibliothèque universitaire Pont-de-Bois, lancée dans le cadre 
du CPER et du projet pilote Ecocampus.

CONCLUSION
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Dans le contexte actuel d’accroissement des effectifs étudiants, de transition numérique, de transition 
énergétique et de crise écologique, plusieurs enjeux peuvent être mis en avant au regard des cartographies 
réalisées : 
•  un enjeu autour des questions de mobilité afin de garantir l’accessibilité des campus à des étudiants plus 

nombreux tout en tenant compte des problématiques de pollution induites par les déplacements. Cet 
enjeu questionne ainsi les aménagements en faveur des mobilités douces et actives aux abords et dans 
les campus, l’offre en transports en commun, mais également les rythmes et horaires d’enseignement qui 
pourraient permettre de désengorger les transports en commun saturés aux heures de pointes ;

•  un enjeu autour des usages et de la mutualisation des espaces, des bâtiments, des infrastructures, 
sportives et culturelles notamment, afin de limiter les doublons et de libérer des espaces pour permettre 
d’optimiser les surfaces bâties. La mutualisation des biens et des espaces répond également à un 
enjeu de création de liens, de porosité entre le monde universitaire et son environnement. Le logement 
étudiant en constitue le cas concret. À la fois facteur d’accueil et d’attractivité étudiante, mais également 
d’intégration à la ville, il constitue un enjeu stratégique pour la Métropole, d’autant plus face au constat 
actuel de déficit d’hébergements ;

•  un enjeu autour de la densification et de l’optimisation des espaces à l’heure du zéro artificialisation 
nette (ZAN) qui incite à construire la ville sur la ville, et à intégrer les questions de végétalisation et de 
renaturation des espaces ;

•  un enjeu autour de la modularité et la réversibilité des espaces, en lien notamment avec l’évolution 
à venir des effectifs étudiants ou encore du numérique, avec le développement de nouveaux modes 
d’enseignement dont l’enseignement à distance. Ces nouvelles pratiques pourraient venir requestionner 
la configuration des espaces dédiés à l’enseignement supérieur, vers des espaces plus petits, plus 
informels voire hors les murs ;

•  un enjeu autour des partenariats, des liens entre le secteur économique, le secteur universitaire et celui de 
la recherche. Si ce travail cartographique montre une grande proximité géographique entre ces acteurs, il 
ne permet cependant pas d’appréhender et d’évaluer si cette proximité géographique se traduit dans les 
faits par une interconnaissance et des liens étroits entre les différents acteurs. 

Atlas métropolitain de l’Enseignement Supérieur, de la Recherche et de l’Innovation - 43



LEXIQUE



Établissements d’enseignement et recherche, 
formations et diplômes
BTS : Brevet technique supérieur
BUT : Bachelor universitaire de technologie
CESU : Centre d’enseignement des soins d’urgence
CFA : Centre de formation d’apprentis
CHU : Centre hospitalier universitaire
CLRP : Centre lillois de réadaptation professionnelle
CNED : Centre national d’enseignement à distance
CNRS : Centre national de la recherche scientifique
CRFPE : Centre régional de formation des professionnels de 
l’enfance
DAEU : Diplôme d’accès aux études universitaires
DUT : Diplôme universitare de technologie
EDHEC : École des hautes études commerciales du Nord
EDN : École du numérique
EESPIG : Établissement d’enseignement supérieur privé 
d’intérêt général
EESTS : École européenne supérieure en travail social
EGC : École de gestion et de commerce
EGID : European Genomic Institute for Diabetes
ENPJJ : École nationale de protection judiciaire de la jeunesse
ENSAIT : École nationale supérieure des arts et industries 
textiles
ENSAM : École nationale supérieure des arts et métiers
ENSAPL : École nationale supérieure d’architecture et de 
paysage de Lille
ENSCL : École Nationale Supérieure de Chimie de Lille
EOL : École d’optique et de lunetterie
ESA : École supérieure d’arts
ESAAT : École Supérieure Arts Appliqués Textile
ESJ : École supérieur de journalisme
ESME : École spéciale de mécanique et d’éléctricté
ESMOD : École supérieure des arts et techniques de la mode
ESPOL : École de science politique
ESUPCOM : École Supérieure de Communication
FFSEP : Faculté des sciences du sport et de d’éducation 
physique
FSJPS : Faculté des sciences juridiques, politiques et sociales
IAE : University School of management
ICAM : Institut catholique des arts et métiers
ICL : Institut catholique de Lille
IEMN : Institut d’Electronique, de Microélectronique et de 
Nanotechnologie
IESEG : Intitut d’économie scientifique et de gestion
IFERGO : Institut de Formation en Ergothérapie
IFMKNF : Institut de formation en masso-kinésithérapie du 
Nord de la France
IFP : Institut de formation pédagogique
IFSI : Institut de formation en soins infirmiers
IJTM : Institut de journalisme tous médias
IKPO : Institut de Kinésithérapie Podologie Orthopèdie
ILIS : Faculté d’ingénierie et management de la santé 
ex.« Institut lillois d’ingénierie de la santé »

IME : Institut médico éducatif
IMT : Intitut mines télécom
INFN : Institut national de formation des notaires
INRAE : Institut national de recherche pour l’agriculture, 
l’alimentation et l’environnement
INRIA : Institut national de recherche en sciences et 
technologies du numérique
INSA : Institut national des sciences appliquées
INSERM : Institut national de la santé et de la recherche 
médicale
INSPE : Institut national supérieur du professorat et de 
l’éducation
IRC : Institut pour la recherche sur le cancer 
IRCICA : Institut de recherche sur les composants logiciels et 
matériels pour l’information et la communication avancée
IRI : Institut de recherche interdisciplinaire
IRTS : Institut régional du travail social
ISEA : Institut supérieur d’expert et d’audit
ISL : Institut social de Lille
ISO : Institut supérieur d’optique
ITEEM : Institut technologique européen d’entrepreneuriat et 
de management
IU2S : Institut universitaire santé social
IUT : Institut universitaire de technologie
ONERA : Office national d’études et de recherches 
aérospatiales 
STS : Section de techniciens supérieurs
UDL : Université de Lille
UEROS : Unité d’évaluation, de réentrainement et d’orientation 
socioprofessionnelle
UGECAM : Unions pour la gestion des établissements des 
caisses de l’Assurance Maladie

Autres
BHNS : Bus à haut niveau de service
BU : Bibliothèque universitaire
CIRFA : Centre d’information et de recrutement des forces 
armées
COSEC : Complexe sportif évolutif couvert
CRGE : Conférence régionale des grandes écoles
CROUS : Centre régional des œuvres universitaires et scolaires
CPER : Contrats de plan État-Région
EPHAD : Établissement d’hébergement pour personnes âgées 
dépendantes
ESR : Enseignement supérieur et recherche
ESRI : Enseignement supérieur, recherche et innovation
FEUCL : Fédération des étudiants de l’Université Catholique 
de Lille
OAP : Orientations d’aménagement et de programmation
RU : Restaurant universitaire
SIUMPPS : Service inter universitaire de médecine prévention 
et de promotion de la santé
SUAPS : Service Universitaire des Activités Physiques et 
Sportives
ZAC : Zone d’aménagement concerté
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L’Agence adopte une démarche éco-responsable pour ses publications

L’Agence fait appel à des imprimeurs labellisés Imprim’vert ; ce label a pour objectif de favoriser la mise en place, par 
les entreprises exerçant des activités d’impression, d’actions concrètes conduisant à une diminution des impacts de 
l’activité sur l’environnement.

Dès que faire se peut, les publications de l’Agence sont imprimées sur du papier certifié PEFC : la fabrication puis 
l’impression de papier certifié PEFC participent à la gestion durable des forêts. La certification PEFC du papier atteste 
du respect des fonctions environnementales, économiques et sociales des forêts.

L’apposition du logo Triman incite nos lecteurs, lorsqu’il souhaite se séparer d’une de nos publications, soit à la 
donner, soit à la recycler.
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